
Payable d'avance, par an. .93,
do quatre mois.. 1-00 
do un mois...... 0.28

) EdL Hebdomanaire, par an......  1.00

LA GRANDE VENTE
D’an FONDS de BANQVEROTE

De la valeur de

>»< i»1
Récemment acheté à Toronto eet

COMMENCEE CE MATIN
Conditions : Paiement comptant 

on sur livraison des effets.
UN SEUL PRIX

BRYSON, GRAHAM & Me.,
152 et 154. rue Nparkg,

abonnement

w

DEPARTEMENT de la MILICE
Dca soumissions cachetées marquées sur 

le coin gauche de l’enveloppe, “Soumis
sions pour accoutrements militaires et 
fournitures générales de magasins " et 
adressées à 1 honorable ministre de la Milice 
et de la Définse, seront reçues jusqu’à 
Lundi midi, 11 Août, 1884.

On pourra obtenir des blancs imprimée de 
soumissions contenant des détailslcomplete, 
à Ottawa, et aux magasins militaires sui
vants où Von i eut voir aussi des patrons 
de lois les articles, savoir: aux bureaux 
des surintendants des magasins à London, 
Toronto, Kingston, Montréal, Québec, et 
St Jean de Nouveau-Brunsw ck.

Les soumissions non accompagnées d’é
chantillons cachetés venant du départe
ment ou d’échantillons spéciaux, ne ser
pas reçues.

Aucune soumission ne sera reçue si elle 
n’est pas faite sur les formules Imprimées 
fournies par le département.

Les matériaux de tous les articles devront 
être de fabrique canadit-nne, et travaillés 
par des ouvriers canadiens.

Chaque soumission doit être sccom 
d’un chèque de banque canadienne 
égal à dix pour cent de la valeur 
articles offerts dans la soumission, et ce 
chèque sera eonfisqué si le soumissionnaire 
refuse de Signer le contrat lorsqu’il en sera 
requis, ou s’il ne complète pas l’ourr 
qu’il aura entrepris. Le chèque sera re 
a ceux dont la soumission n’auront pas été 
acceptée

Le département ne sera paâ tenu d’accep
ter la Dlus basse ni aucune des soumissions.

0. BUG. PANET, .
Député-ministre de la Milice et de la Défense

Ottawa. 4 Juillet, 1884.
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JOURNAL QUOTIDIEN

M. Louthood était un homme de 
haute intelligence, d’un excellent 
jugement et d’un commerce très 
sûr. Il laisse le souvenir d’un par
fait honnête homme et d’un excel
lent père de famille.

Ses compagnons vont avoir la 
triste mission de ramener sa dé 
pouille mortelle à Montréal ; ils ont 
dû partir de New-York ce matin.

LA SITUATION POLITIQUE 
DANS LA NOUVELLE- 

ECOSSE

On télégraphie d’Halifax que le 
gouvernement local n’est pas encore 
reconstitué.

Le lieutenant-gouverneur Richey 
est parti pour Windsor et ne re
viendra pas avant vendredi ; en 
attendant, il ne sera fait aucune 
nomination.

Les opinions sont partagées sur 
la question de savoir si la démission 
du premier ministre nécessite 
légalement la réorganisation du 
gouvernement. Les autorités lé
gales voient une question constitu
tionnelle assez difficile à résoudre.

On pense que le nouveau gouver
nement va se composer de M. W. 
S. Fielding, comme Premier et Se 
crétaire Provinciale, M. W.T. Pipes, 
procureur général ; M. A. McGil- 
fivary, président actuel de la cham
bre, commissaire des travaux et des 
mines; M. A. Gayton, président de 
la Chambre, actuellement commis
saire des mines.

Ne manquez pas daller à l'excur
sion av clair de la lune organisée 
par le club de raquettes “ Fronte
nac," qui aura lieu Lundi, 28 cou
rant.

KIDNEY WORT

C’est un composé purement vé
gétal de certaines racines médici
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New-York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

Magnifique Résidence
A LOUER

Devant quitter Ottawa pour m’établir à 
Québec, j’offre le bail de la maison que j’oc
cupe, située rue Water, vis-à via le Couvent 
des Révérendes Sœurs Grises, livrable le 1er
août pro

Oette résidence, qui vient d’étre récem
ment décorée, est en ordre parfait et offre 
tout le comfort possible.!

A commencer de lundi prochain, le 21 
courant, je vendrai à des prix très réduits, 
de gré à gré, certains meubles, biblothèques, 
poelts, ustensiles de cuisine, vaisselle, etc 
Il n’y aura pas de vente publique, et tout 
ce qmi n’aura pas été vendu devant la fin 
de fa semaine, sera expédié à Québec.

J’invite les acheteurs à se pré enter de

STANISLAS DRAPEAU
No 20 me Water.

Dissolution de Soci té
La société qui a existé entre nous sous le 

nom de Isabelle et Boileau a été, ce jour, 
dissoute de consentement mutuel.

JOSEPH LABELLE, 
PMLBERT BOILEAU. 

Signé en présence de N. TETREAÜ, No
taire,

Hull, 17 Juillet 1884.
M. Joseph Isabelle est heureux de pro 

de l’occasion présente pour remercier ses 
nombreuses pratique de l’encouragement 
qu’elles ont donné à la société, et leur faire 
connaître qu’il continuera seul à tenir a 
l’ancien poste de la société, Nos 110 et 112 
Rne Brewery, Hall, un assortiment complet 
de voitures de toutes sortes de première 
classe. Il remplira toujours avec prompti
tude toutes commandes qui pourraient lui 
être faites.

Ses conditions seront encore plus avanta
geuses que par le passé : c’est-à-dire que 
Von pourrra se procurer des voitures chez 
M. Isabelle à des prix qui défieront toute 
compétition.

19 juillet
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|10RRESPRNDAN(’E.
fl. J. Devlin, Eor. :

Monsiku»,—J’appartiens à un club dont 
les membres discutent à propos 
•within. Un parti prétend qu’il était 
petit-fils de Noé, et qu 
l’arche, tandis que l’autre prétend qu’il 
est venu ici avec Jacques Cartier et a éta
bli les chutes Niagara, nous avons décidé 
de vous soumettre le cas.

Votre tout dévoué,
William.

de St

’il est venu dans

J’ai répondu ce qui suit :
Mon Cher William,—

Si vos^ connaissances sur ce point éga
lent celles que vous avez sur d’autre suj-ts 
votre club ne brillera pa .

St Swithin était uv évêque d’Angleterre 
qui a brillé au 9èmo sièr'a.

Il n’a jamais pris une voiture de place 
ni monté dans un ch t urbain.

Il allait à pied et a nultji suppose, 
pour éviter les créant*! ;rs.

Cent ans après sa mort il demanda à 
changer sa bière. 11 trouvait peut-être le 
poids de la terre trop pesant ou que le cer
cueil le faisait souffrir de ses cors.

On lui accorda sa demande mais 
funérailles furent retardées de quarante 
jours par la pluie.

Voilà pourquoi St Swithin est le patron 
des fabricants de parapluies.

Par une étrange coïncidence. William, 
je constate que j’ai 150 parapluies en 
gasin. que je vendrai à votre club à 
gram le réduction.

R. J. DEVLIN.
VER SOLITAIRE

Uun éminent savant allemand a récem
ment découvert en “ spécifie certain ” ex
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n’af
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Solittire qui so détache 
de sa victime et passe facillement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encore en vie. 

Un seul médecin s’en est servi dans pins 
is, sans qu’il ait manqué une seule 
rod .ire son effet. Succès garanti, 

payment avant que lever 
entier. Envovet un tim- 
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de 400 ca 
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recevrez une

HEYWOOD de Cie.,
19 Park Place, New York.

1 juillet 1884

C’est le bon moment
J’OFFttE UNE

REDUCTION GENERALE
-------SUR--------

TOUS LESÎCHAPEAUX
ACTUELLEMENT

EN MAGASIN 
C’EST LE MOMENT™TEN PROFITER

J'ai aulai un assortiment complot do
Pardeww en Caoutchouc, 

Parapluies, etc.

H. L. COTE
128, Rue Rideau.

N. B.—Assortiment nouveau d’ouvrages 
faits par les sauvages.

AU CLERGE
OTTAWi PLATING WORKS
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES,
PATENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornemente d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. GARROW,
170, RUÆ SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. le.

Anx Inventeurs 
J. Coursor,e & Cie.,
Solliciteurs de Brevets dInventa* 

Dessms de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agence» et Correspondante anx Etat*. 
Unis, en Angleterre et en France.

J. C0ÜB80LLE » Cie.,
Chambre Victoria,

Vls-à-v*. e bureau de» Brevets, • 
OTTAWA, Ost.

B. P.—Boite «S. 
34 Fév. 1881

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire
Die.,
Jrs directs.

PRÉCAUTIONS A PRENDRELE CANADA
Nous publions avec plaisir les 

conseils suivants qui sont tout d’ac- 
lualité et que M. le docteur Robil- 
lard a bien voulu nous communi
quer pour les lecteurs du Canada. 
Venant d’une voix autorisée comme 
la sienne, ils en ont d’autant plus 
de valeur.

JULIEN,[ Ottawa et Hall. 21 Juillet 1884

Pompes Funèbres QUESTIONS DU JOUR

, Ottawa,
enécalu
icer au public d’Ottawa l'1 
Toute commande qu'on I i1 
Prix très modérés. On II 
)RBILL ARDS sont à %-* g 

funéraires fournis sur I 
métaire. . ■

NOUVELLES RELIGIEUSES
Connaissant, M. le Rédacteur, 

votre bon vouloir en tout ce qui 
concerne le bien être de vos con
citoyens, je me crois autorisé à 
vous demander de vouloir bien pu 
blier les quelques remarques sui
vantes qui ne sont pas sans actua
lité et peut être pas sans intérêt 
pour quelqu’un de vos lecteurs. 
L’horizon s’assombri, et déjà l’orage 
gronde dans le lointain. Par le 
temps qui court, M. le Rédacteur, 
il ne fait pas bon, je crois, d’oublier 
que la prudence est mère de sûreté. 
Il est une autre vérité aussi que 
l’on ne devrait pas oublier. C’est 
qu’il est infiniment préférable de 
prévenir un mal que d’avoir à es
sayer à le guérir quand il est venu. 
Tout le monde admet cette vérité, 
mais en pratique, peu règle leur 
conduite conformément à cette

it Monseigneur Duhamel est rendu 
en ce moment à Buckingham, dans 
la visite pastorale de son diocère 
Sa Grandeur sera le 27 à la Gati- 
n.au, et reviendra le soirj vers 8 
heures, par voie d’eau. Les ci- 
toyens de la Gatineau viendront le 
reconduire en grand nombre en 

j\ gondoles illuminées par des torches 
et flambeaux. Le spectacle promet 
d’être très beau.

<■*

U
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M. l’abbé Croteau a annoncé, 

hier, à ses paroissiens qu’il était 
nommé pour remplacer M. Mc 
Carthy comme curé à Plantagenet. 
Les révérends Pères Dominicains 
prendront la charge de la paroisse 
Saint Jean-Baptiste. Le révérend 
M. McCarthy s’en retourne dans le 
diocèse de Montréal, à St-Antoine. 
Les citoyens de Saint-Jean-Baptiste 
ont appris avec regret la nouvelle 
de son départ d’au milieu d’eux. M. 
Croteau a fait beaucoup de bien aux 

• Chaudières, et ses paroissiens n’ou- 
bliront jamais qu’il les a dotés d’une 
des plus belles églises de la ville.

lilway Boit) de chaque 
etud du Manitoba, à

aile aux acheteurs qui 
iccordée à de certaine! 
ns d'établissement ov

croyance.

en Europe : 
La France et l’Espagne sont enva
hies. Le mal s’étend ei bientôt sans 
doute d’autres pays 
battre cette terrible

Je ne voudrais pas être un au
gure de malheur ; mais il est que 
trop possible que cette peste soit 
importée de ce côté ci de l’Atlanti- 
què, —sinon cet été, très probable
ment l’été prochain.

En raison de sa position favora 
ble et comparativement isolée, il 
est possible qu’Ottawa ne soit pas 
visitée ; mais il est bien possible 
aussi que cette ville n’échappe pas 
à l’invasion de ce fléau si justement 
redouté. En pareilles circonstances 
il est important que chaque citoyen 
s’efforce de remplir les devoirs qui 
lui incombent non seulement pour 
sa propre préservation et celle des 
siens, mais encore de toute la 
société. Alors aussi le Bureau de 
Santé se croit autorisé de deman 
der et espère bien avoir, la coopé
ration de toutes personnes bien 
pensantes afin d’aider à prévenir 
un mal qui pour un grand nombre 
peut être serait fatal.

Bien que n’étant pas si favorable 
ment placée que la demeure du 
riche, il n’y a pas de raisons insur
montables pour que la maison du 
pauvre ne soit pas aussi exempte 
des maladies qui résultent de la 
violation des lois de l’hygiène, du 
manque de soins et de propreté 
dans la maison et son entourage. 
Il ne faut que l’exercice du sens" 
commun et la volonté de 
aux exig-iWs de la situation.

Beaucoup pensent avoir rempli 
toutes les conditions requ 
l’intérieur de la maison est débar
rassée des matières les plus nuisi 
blés et tenu passablement net. 
L’hygiène demande plus que ça|; il 
veut, outre la propreté de l’iute- 
rieur, que l’entourage soit aussi 
net et débarrassé de tout ce qui 
peut devenir nuisible en viciant 
l’air que vous respirez. Ainsi, par 
exemple, au lieu de jeter dans la 
cour ou sur la rue, comme cela se 
fait que trop communément, pour- 
quoi ne pas brûler dans le poêle de 
la cuisine, comme cela te peut faire 
facilement, toute matière solide, 
soit animale, soit végétable. Ce 
n’est pas chose impossible non 
plus que de tenir les constructions 
du dehors dans un état de propreté 
converable, et même les lieux-d’ai
sance peuvent être tenus dais un 
état comparativement inoffensif, si 
on avait la précaution d'y mettre 
une fois la semaine, une quantité 

des désinfectants ci-

a fait son
s et numérotées, dan 
i des conditions avan
cement leur culture. s auront à com- 

maladie.* s
balance en cinq paie- 
j’avance.
i les cult* ver recevront 
aent est fait en entier, 
ir les terres concédées, 
au pa r, avec l’intôrêf 
ne de Montréal, Monj^j

obtenir des informa 
PAVISH, commissaire 'y

. 5

Monseigneur l’archevêque Tas
chereau a promulgué, de Rome, le 
jour de la fête des SS. Apôtres, l’en
cyclique Humanun Genus dans le 
diocèse de Québec. Les prêtres du 
diocèse de Québec auront le pou
voir d’absoudre ceux qui abjure
ront les erreurs maçonniques à 
partir du 29 juin à minuit 1884, 
jusqu’au 29 juin à minuit 1885.

WATER,
Secretaire.

I
ù

INEGAL.
KENEUR LEa ÉTUDES CLASSIQUES

FUNEBRES
Après avoir reproduit une bonne 

partie du discours que M. l’abbé 
Ouellet a prononcé sur les études 
classiques récemment au séminaire 
de Saint-Hyacinthe lors de la fête 
des anciens élèves de cette maison, 
le Courrier du Canada ajoute : “ Ce 
sont là de belles pensées rendues 
dans un noble langage. Non, l’on 
ne doit pas sacrifier les études phi- 
losophiques, historiques et litté
raires. Ayons des écoles spéciales, 
des écoles polytechniques, des 
écoles d’agriculture et de marine. 
Mais gardons-nous d’affaiblir l’en
seignement classique. C’est lui 
qui "lève les générations vraiment 
supérieures, les générations pour 
qui la tradition n’est pas un vain 
mot, et à qui les enseignements du 
passé donnent l’intelligence du 
présent et la prévision de l’avenir. 
Supprimez ou dénaturez l’enseigne
ment classique au profit de l’en
seignement spécial, vous aurez un 
peuple d’industriels, mais vous 
n’aurez pas un grand peuple.

18 RUES

lalhousle,
àWA.
GLACIÈRE 
r les corps en
lis.

satisfaire
4-

APIS etc.

JE TAPIS
ises si

1WA.
issortiment, les 
s plus bas prix enteP

ts, Rideaux,
es, Garni tu re* 
i toute sorte.

PIS D’OTTAWA.
iPARKN.

ED et Cie» di.
ZINA Un lit daus'.le Journal de Québec :

M. Light, ingénieur, a terminé 
l’exploration p-éliminaire qu’il a 
été chargé de faire, ei son rapport 
est entre les mains du gouverne
ment.

Nous pouvons aussi annoncer 
que MM. Bossé, Landry, Belleau, 
McCreevy, Grandbois et Valin, dé
putés, surveillent de très près cette 
exploration.

Comme nous venons de le dire, 
le travail fait jusqu’à présent n’est 
que préliminaire, et de nouvelles 
instructions, que nous pourrons 
faire connaître bientôt, vont être 
données.

HORLOGE# I
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WA.
OEL ET 
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Lf suffisante 
de«sous mentionnés : La chaux en 
poudre, des ceudres de bois ou de 
charbon, de la terre sèche pulvéri
sée ou poussière des chemins, du 
chlorure de chaux et de la coupe
rose (sulphate de fer) deux livres 
dissoutes dans un gallon d’ea i et 
versées dans les lieux.

Toutes ces matières aussi bien 
que l’acide carbonique, un once 
dissout dans un gallon d’eau de
vraient être employées dans la 
cour pour corriger les odeurs mé
phitiques s’élevant de certains en-
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ET PATRIE” F. MOFFET, Secrétaire de la rédaction et administrateur“RELIGION

droits saturés de liquides que la 
fermentation aurait rendu dange
reux. Assurément tous ces moyens 
sont d’une application facile et à la 
portée de tout le monde.

Maintenant pour être consistant 
envers soi-même, i) faudra que l-> 
régime et la conduite soyent basés 
sur la dictée de la raison et de 
l’hygiène. Voici les nouveaux 
fruits et légumes qui nous arn 
vent. On ne peut être trop prudents 
ni trop modérés dans l’usage de ces 
choses ; et faire bien attention que 
ceux dont on usera soyent sains, 
arrivés à un degré de maturité 
suffisant et convenablement pré 
parés. On doit se reszouvenir des 
leçons du passé et profiter de cette 
expérience.

L’on ne don pas oublier non 
plus que si l’indifférence aux de 
voirs que nous imposent les lois 
de la santé et de l’hygiène est une 
cause féconde de bien des maux ; 
le bien être et le bonheur qui en 
résultent est la récompense de 
ceux qui sont |attentifs à leur ob
servation.

Votre respectueux serviteur,
A. Robillard M. D.

PETITES NOTES
L’honorable sénateur Pozer est 

mort à la Beauce.

L’honorable M. Caron part au 
jonrd’hui pour la Rivière du Loup.

L’honorable M. Langevin sera de 
retour à Ottawa vers la fin de la 
semaine.

Le Dr Zukertort, le fameux 
joueur d’échecs est actuellement à 
San Francisco.

Un incendie a eu lieu à Québec, 
samedi matin. Pendant quelques 
instants, on a craint pour les édifi
ces du parlement

La Gazette du Canada publiait, 
samedi, la nomination de M. A. A. 
McDonald comme lieutenant-gou
verneur de l’Ile du Prince’Edouard.

Le comté d’Arthabaska vient de 
se prononcer en faveur du Scott- 
Act. La loi a été votée par une 
énorme majorité, soit 1487 contre 
235.

M. Tassé, M. P., est en ville. 11 a 
pris une part active à la lutte dans 
le comté de Laval, qui s’est termi
née par le triomphe de son ami M. 
Leblanc.

Le dernier bulletin publié par le 
département de l’agriculture an
nonce que les récoltes au Nord 
Ouest promettent d’être, somme 
toute très satisfaisantes.

L’incident du drapeau à Paris, 
menaceque l’on croyait clos, 

d’avoir des suites. Bismarck sem
ble voulôir en profiter pour cher
cher querelle à la France.

La commission royale chargée 
de s’enquérir des accusations por 
U;es contre l’honorable M. Mous 
seau et Bergeron, s’est ajournée à 
demain, où elle reprendra le cours 
de ses séances à Québec. La re 
traite de MM. Joly et Robidoux 
n’aura aucunement pour effet d’em
pêcher la continuation de l’enquête.

Le 28 juin dernier, M. de Houx, 
directeur du Journal de Rome, a eu 
l’honneur d’être reçu eu audience 
particulière par le Saint Père. Sa 
Sainteté a accueilli avec bonté M. 
des Houx, et exprimé sa satisfac
tion pour l’œuvre de son journal en 
môme temps que le souhait que le 
mouvement qui s’est manifesté 
dans la presse catholique pour ia 
défense des droits du Saint Siège 
se poursuivit et s’étendit.

Nous avons la douleur d’tnnon- 
cer la mort de M. Alexandre Lout
hood, secrétaire particulier de M. 
L. A. Senécal et ancien comptable 

de fer de Québec, M 
real, Ottawa et Occidental. Le dé- 
fun étai t de passage à bord du Pit- 
grim, allant de Boston à New-York, 
en compagnie de MM. Amyot, dé- 
puté, et Rodier, employé au dépar
tement des chemins de fer, quand 
une hémorrhagie interne l’emporta 
en quelques instanls.
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Le CANADA, 2l Juiillet*1884

NOUVELLE MANUFACTURE ATELIERS TYPOGRAPHIQUESTEMOIGNAGE CONVAINCANT FEÏÏZ3DIAMOND DYESDE PARTOUT
Je me suis itérais i’épuuie ù la suilt 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< • 
leurs furent appelés, mais ne purent r • 
mettre mon bras à son état naturel. A prêt 
121 jours de soullrances atroces, j’ai lait à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, j* 
médecin réussit à me remettre le bras et 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne pouvais plus que pliti 
mon bras à ang e droit. Les nerfs f t. • 
raissalent être en lil d’acier ; j’appliqua: 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai nie*., 
mais sans aucun eflet marqué. Not ; 
avions une petite quantité de votre ai nie* 
et liniment d’huile. C’est le remède qui l 
donné les meilleurs résultats. Je n< .‘a: 
trouvé que dans une pharm 'ûe et en ntiliu 
quantité, et ayant deraa aux pharnio 
ciens pourquoi ils ne garuHieut pas ; e * • • 
mède ; “ En bien, me répondreut-ils, uou 
ne savions pas que ce remède avait au
tant de valeur. ” I s ont ete lelleine. > sa 
tisfaits de mon témoignage que .lepuisil-» 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
tilés. Mais comme je ne pouvais allé, «lu 
vu que l’on pariait déjà <ie me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour opérér sur moi 
bras et detendre les' nei is. J’ai piéfei e 
vous écrire unméilialemenl pour vous • >«»• 
mander de menvoyer six bouteilles, ut 
avant que la seconde fut épuisée, les nerfs 
étaient détendus et je pouvais me son • 
de mon bras avéc facilité et sans doultut 

Permettez moi de vous dire que .haf 
nous servons habituellement de votie ar
nica et liniment d’huile comme rnméo- 
pour les brûlures, écorchures, entorse:, 
maux de reins et ou général pour muw 
les maladies externes et cela awr di 
meilleures résultats fjii’aucun remc e , < 
peut donner. Mon médecin do . ne si u e. 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Rbvd. U. Goohuk,

Pembroke, N. H.

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domtsti-

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons q 
tures teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril 
lantes et plus durables. Les tein- 
turesàl’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

glJOUTERIEjjUn confrère de Québec rapporte 
qu’un gamin de quinze ans, un 
criminel en herbe, a, lundi dernier, 
frappé sa mère à coups de couteaux.

Cette malheureuse veuve qui a, 
déjà, paraît il, versé bien des pieu 
res sur la conduite de ce fils déna
turé, est aussi exposée à perdre la 
vie de sa main.

L’ivrognerie a, comme on le voit, 
des effets lamentables à Québec 
comme ailleurs.

< — DU — LEBloc de 1 Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, alle^chez

McDOUOALL & CUZNEd
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Ouke,

“CANADA ’U I i
M. G. H. DOUCET a transporté son ate

lier d’orfôverie du magasin de bijouterie d< 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout» 
oo mande telle que bagues. Boucles d’O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

l’KEMIE
ET DU

ue ces tein LES(f » •’ r-
C. H. DOUOET,CHAUDIERES, OTTAWA, w (iHt à MATTAWA, P.Q, Propriétaire «La procession qui doit avoir lieu, 

à Londres, sera divisée en deux 
parties. Huit sections représente 
rent les différentes branches du 
commerce et douze autres les diilé 
rents clubs politique. La procession 
se rendra au Hyde Park ou des dis- 

seront prononcés sur sept 
estrades placés à différents endroits 
dans le pavé Les résolutions favo
risant le projet de loi des franchises 
seront annoncées des sept estrades 
par le son de la trompette. Un 
s’attend à ce que ces résolutions 
seront adoptées à l'unanimité.

MCDOUGALL t CUZNER 2f6v 81
—Faites la i 
—Plus tari 

suffisamment 
En attendant, 
savoir, que en 
une bonne ps 
fortune du m 
ge est à nous. 

—Mon che:

u31 Octobre 1383. AMERS CANADIENS
Ce trésor des Dyspeptiques guérit, outre 

la Dyspepsie des Tuberculeux ou proitri- 
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie 
des Reins, les hydropisies et les

Le Restaurant “ Queen ” 524 RUE SUSSEX
Numéros 13 & 14» Rue ELGIN

et
Rhumatis-EST-CË BIEN LE CAS? OTTAWACe restaurant de premiere classe n est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels Toujours à point, huî
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 

ier étage. On fait une spécia- 
mes aux huitres et des alners

cours
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. G. Dunn, coin des 

Dalhousie et St André, pour 
vins et

VDIP1ITIIERINE ET PLACE DU MARCHE, HULLest au prem 
litô des soupes _ 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

ve,ASTI-1UPHTHERIT1QUKrues
acheter les épiceries, — 
liqueurs de premier choix, a 
prix qui défient toute compétition. 
U n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

—Oui, qua 
reste, nous ne 
tant que not 
Paris Et ei 

| nous y arrivio 
me assez rom 

—En ce c 
cloués ici à p 

—Mon che 
ment le Portu 
hommes, vou 

1 \ Dès aujourd’l 
,1. commencer à 

mies, où noui 
centaine de m 
faut au moin 
guerons vers 1 

—Ce sera 
en hochant la 

—Nous veri 
que depuis q 
fortune nous 
mais les jours 
se suivent et

des Spécifique contre la Diphtnérie et 
autres maux de gorge

Rien n’est meilleur pour guérir la consomp
tion ou à sa première période, la bron
chite aiguë et chronique et les rhumes.
LA D1PHTHERIE VAINCUE!

On exécute à ces ateliers toutes sortes20 mars 1884
Dimanche G courant, un individu 

du nom de Callagham, qui était en 
boisson, attaqua un jeune homme 
de 2G ans. du nom de Macdonald, 
sur la rue du Collège, à Montréal. 
Macdonald après avoir reçu plu
sieurs coups et prié son agresseur 
de se tenir tranquille, l’a frappé à 
deux ou trois reprises différentes. 
Callagham tomba pour ne plus . e 
relever, il était mort.

Le jury a rendu un verdict d’ho 
inicide excusable.

Macdonald en dépit du verdict 
du jury n’avait pas encore été mis 
en liberté, hier a‘près-midi. M. Da 
vidson prétendait qu’on devait le 
libérer, mais aussi il croit que le 
coroner malgré le verdict du juré, 
peut cependant condamner l’accusé 
à subir son procès.

A quoi servirait alors cette en 
quête ?___________________

l 1F U M F Z
LES ( IGlRES

D’IMPRESSIONS
i 1PETITE GAZETTE TELLES QUE: LAux ravagea de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n'a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à 1 inven- 

r par des personnes notables et dignes 
foi attestent l’efficacité viaiment éton-

■?Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber
culeux et l’hydropisie.

Sirop des Enfants du Dr Godet re— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et II. F. MacCarty, Ottawa.

Têtes de comptes, 
Memorandums,

Cartes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chè
CABLE

de Billets,ce remède.
Préparé par le

DR N. LACERTE, 
LEVIS, P. Q.

Ayant souffert du Rhumatisme pendan, 
longtemps, ou m’a conseillé de faite l’e 
saie de votre Arnica et Uniment d’hui 
La première application me donna un sa 
lagement immedia., et maintenant j, 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à volr- 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. DigkisoiN,

218 rue Si. Constant, Mont-èa..
En vente chez C. O. Oacikr, rue Sussex.

( Utawa.

ET Traites,
Enveloppes

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

AflichPÂDR Prix : 50 cts., la bouteille. En vente 
chez tous les pharmaciens.

Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 

les enfants ou les

EN DEPOT CHEZ
Placards,

Lettres funéraires.
ELZEAB Ali ABIE,

71 Rue Bolton, Ottawa.des poumons, soit pour 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a; - dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Etc., etc., etc.4 janvier 1884.

Sirop des Enfants du Dr Goderre
Ce sirop est prép 
rée avec V appro b 

UKRv tion des professeur? 
de l’Eolede Méde 
cine « i de Chirui» 

ie de Montréal 
F u nité de Médeci 
h» de l’Universit* 
4n Collège Victo
ria.

Le sirop des en
fants est supêrien 
à toutes les prépa
rations calmante! 
offertes aux mère! 

de famille pour conserver la santé de leuii 
enfants ; u pent être donné avec la plut 
grande confiance aux enfants dans les cai 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Tous. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Dr Godirrh et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats

MANUFACTURÉS PAR <

S. DAVIS & FILS
MEAL.

pas.VOL CONSIDERABLE i BLANCS POUR AVOCATS Sosthène e 
donc à l’œu- 
la somme né 
avaient beau : 
té et d’adresse 
gne mettait 
lenteur désesj 

—Nous n’y 
disait Sosthèr 

A.' * » —Nous veri
fois José.

lA —Le plus
fv. 1 tentait, de haï 
« Un jour, Si

grog, assis se 
vaut un cati

f:
—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tète ou indiges
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale. Prix 25c. la 
noite. En vente chez C. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

gjpLa semaine dernière, la cour de 
police de Montréal a été saisie d’une 
cause de vol très importante. Voici :

Vendredi dernier, un canadien 
du nom de Majorique Thibaut, 
marchand-épicier de f rib Bay, 
sur le chemin du Pacii que, près 
du lac Nipissing, arriva t en cette 
ville avec une bourse contenant 
$1000".

L’étranger s’en alla pensionner à 
Hochelaga chez Dame veuve Trem
blay. Dimanche dernier, trois pen
sionnaires, ses compagnons, l’invi
tèrent à boire et l’on commença 
une noce en règle. Depuis trois 
heures jusqu’à minuit les choses 
allèrent rondement. Durant l'après- 
midi, les trois compagnons qui ex
ploitaient le riche étranger, l’ame
nèrent malgré lui dans ur bouge 
de la rue Jacques Cartier. Ou partit 
bientôt de la maison, enmev.ant les 
quatre filles qu’il y avait là pour 
s’amuser en dehors de la ville. Les 
quatre couples se rendirent à 
l’hôtel Chevalier, à la Longue 
Pointe, où l’on prit le souper. Thi
baut, qui avait déjà prêté 830 à ses 
compagnons, payait encore les dé
penses pour le simple plaisir ■ l’a
muser ses nouveaux amis.

Quelques minutes après le sou
per, il s’aperçu i que son port Veuille 
contenant 8800 lui avait été volé. 
De suite il donna l’alarme.

Pendant ce temps ses compa
gnons de voyage s’étaient séparés 
de lui. Les cochers les virent môme 
se diviser de l’argent. Le porte 
feuille fut jeté dans les fossés d’ai
sance et l’argent ne put être re
trouvé.

Thibault alla avertir la police et 
le constable Champagne a arrêté 
les personnes suivantes qui ont fait 
la promenade avec Thibault :

Wilfrid Saint-Laurent, de Ri- 
mouski, et de passage à Montréal. 
On n’a rien trouvé sur lui. Ernest 
Massé, jeune cordonnier, natif de 
Saint-IIilaire, sur lequel on trouva 
$30, Bènoni Pelletier, natif des 
Trois Pistoles, arrivant de voyage 
dans le Wisconsin et travaillant 
sur le chemin de fer du Pacifique, 
Fanny Manceau, Victoria Vermette, 
Amanda Guérette et Sara Dussault.

L’enquête se fait actuellement 
dans cette cause.

Déclarations sur compte, 
Déclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions, 

Subpœnas, 
Alïidavits, À....

üü
,;r 'i'll— f'A

Ü.

S
Wl t

■\ \Obpositions. 
Fiat,

Inscription»,

3 déc.
IMPORTATIONS—Rassortiment 

complet de souvenirs le Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de cru
cifix, de bénitiers, ainsi qu’une 
grande variété d’autres objets nou
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. Guillaume,
455 rue Sussex.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Poudres de Condition d’Alexander Etc., etc., etc.
i S Isé lEÉÊSSB

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN «VINT.

Ligne Courte

BOULES POU B lew KOUNONS
KT ADîaSS

MEDECI X EN CE LEUR ES
POUR LKS

POUR NOTAIRES <-C5l3L<5Va,lX.3K Unis
LA BOUTEILLE,

am proprietaire,
B. E. MoGALE, Chimiste.

MOLtl

PRIX. 25 CU.
Seul pi Contras de vente,

Contrats de îariage,
Blancs de billet,

Procurations,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, oto.

Agent a Ottawa :—C. STRATTON# 
Coins des rues Dalhousie et Sainl-Palrick passait dans 

! ! brusquement 
r Après avoir

taVIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
b res dans tout le Canada pour leui 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

\ 1883.ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL SPRUCINE le buveur, afi: 
qu’il ne se 
passant s’ava 
et lui mit la 

De Perny 
leva les yen: 
aussitôt se d 
bes.

Une des meilleures props* 
rations offertes jusqu' ic 
au public, pour le soulage 
ment immédiat et la gu( 
rison de la Toux, du Rhume. 
de la Bronchite, de l'Kr. 
rouement, de la Gronpt e 
de toutes les maladies de ie 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 2 
la bouteille.

B. K.HcGALk, Chimisti 
Montré

Arrangements de printemps, 
commençant mercredi, 83 

Avril, 1881.
T. ALEXANDER

peut aussi obtenir l’article vé
ritable chez V. LAPORTE, rue Ridca 
PLUNKETT k FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH k FRERE, rue Queen, ouest.

N. B.—On !» ;
«uII 11TABLKAÜ DBS HR8. ssA. 2Z. Talbot, S Pour les Greffiers et les Commissairt s

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jngement

NOUVEAU MAGASINAVOCAT. 1 —Gommen 
ne cherchan 
surprise.

—A la boni 
connais, dit 1 
plaisir que tu 
anciens amis 
pas moins étc 

—Certes, 
guère à te ret 
York.

—Ma foi, je 
autant.

—Il faut 
reprit Sosth 
des choses f 
m’apprendre.

Il appela le 
grog, puis, 
ancien ami 
rapidement. ,1 
arriver dans 

f ville à peu p: 
" —Ici, noue

rangés, dit 
pouvons eau 
qu’on entend 
longtemps q 

* qu»J?
—Depuis s 
—Que fait 
—Je m’y e 

ment.
—Cela ne 

mais enfin, c 
—Comtne 

vaiee chance 
poursuivre ; 
rant si, à la 
pas par ÿhi 
été successiv 
naire sur le j 
selle, valet d 
de comtnerc 
Yankee, etc. 
tiers, j’ai “eu

6 504* 45Suit les cours du district d’Ottawa. 
Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas ; 

Hull, 52 rue Albert.
10 mars

Laisse Ottawa....
* * *PEINTURE. TAPISSERIE. VITRES

ET I)E DECGRA1I >N 
No. 208, Rne DALHOUSIE, Ottawa

10™8 .*8 16

5 408 45 4»»Laisse Montréal..

îo'oo12 TfiIi. A. Olivier Arrive à Ottawa. tPOUR HUISSIERTENU PAR
CELEBRES CHARS PALAISAVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETER
Ottawa, 3 janvier 1883.

LESGEO. PHILBERT CHEMIN DE FERCALUMET. LACHINEEf CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Mpntréal.

Blancs de Procès-Verbaux, 
D’avis de Vente Vf t>jr’ropxié'ta.ire Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les c liars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, ot à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

De Saisie,
De Vcnt«,

M. GEO. PHILBERT, se charge 
commande que l’oh voudra bien lui 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

chands de la ville et de la cam- 
* priés d’aller lui rendre une 

(racheter ailleurs.

de toute 
donner.ASSOCIATION MUTUELLE

DH

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jean. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Le POUR LES SEC.-TRESORIERSpagm
visitePREVOYANCE Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electeurs»

Lee trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m —Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U à B. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec "le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

3.45 p.m.—Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke, Chalk River el toutes 
les stations intermédiaires, fai 
sant connection à la jonction de 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.10 p.m.—Tram express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche 
avec char dortoir, pour Perth 
Brockville, Toronto, Détroit 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

GEO. PHILBERT.
208, RUE D4LHOU8IE.

Il 1ST 1884
DU CANADA.

dilateIncorporée d’après les Statuts Cons 
Canada, chap. 71 et ses amendements, 

et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

:du

Pilules de Noix Longues Composées LE TOUT
BUREAU PRINCIPAL :

163 RUE ST. JACQUES 
MONTREAL.

SUR BON PAPIERB? ï>e McOALi
RecouvertesnuuiBB

ET A DES
Pour la guér 
son certaine d 
toutes les aflee 
lions bilieuseff 
torpeur du fob» 
maux de tôt«.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.” 
_______________ Hon. W. W. Lynch M. P. P.,

L’établissent enfile Tailleur iCH°co“r“n“éeQdulbTec"ps q. 

Broadway, 133 rue Sparks. ÜenH ¥>*&?» du b»re.u
— d’Agriculture de la province de Québec.

M. P. C. Auclair pour répondre à î°hM“cELn^’fM^ihSSi8nl- 
868 nombreuses pratiques, a fait M Babcock, Ecr., Manufacturier, 
importer directement de France, John L. Hat ris, Ecr., Moucton, N. B. 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- ^r>buJ^ GaKno°> Ecr- 
Unis, un choix de draps, tweeds, j°j°oEF'&r ,’m. D. 
serges d’un genre tout nouveau et —
des mieux choisis. Hon. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R., et T.

Constamment en main un assor- A r thur Gagn ou —Se crétare e ^Tr^wrler. 
liment complet de tweeds cana John Hopner.—Agent Général.
^ieQg, Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les meilleurs tailleurs du Canada Le8 surpins sont déposés dans le trésor 
et des Etast-Unis sontattaches a ce provincial, 
grand établissement. Pour informations s’adresser à

Toute commande garantie. M# CHAJttlÆS PUICflABD
Prix modérés. Ko, 76, EUE SPARKS,

-• OTTAWA.

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
c Tic route, vu qu’elle est la p’ur. r ipide 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de VIntercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.
% On peut obtenir des billets et aussi tous 
les rensei 
les taux

Vice »Présidents. * MiCllS» in di ges ticrc 
/TQ étourdisseme” < 
Ü5» et de toutes :ei 

le mauvais fonctionu’* V1^. Les ordres envoyés par la Post», 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.

malaises causés par 
ment de l'estomac.

Ces pilules sont fortement recommandée 
e étant un des plus sûrs et des plu 

efficaces remèdes contre les maladies pim 
haut mentionnées. Elles ne con tien nen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant purgatif 
pouvant être administre dans n*import* 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient e? 
rendre préjudiciables à la santé des enfantt 
ou des personnes âgées. Les Pilules rs 
Noix Longues Composées, de MgGalb, son» 
préparées avec soin, avec un extrait cor.» 
centré, tiré de la noix longue et combin* 
avec d’autres principes végétaux, de ms» 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré- 

ffertes au public.

effi
ABONNEMENTS:

"LECANADâ" quotidien, par an, $3.QC 

LE COURRIER DE HULL” hebd., do $l t
ignemenis désirables sur la route, 
de passager ou de fret eu s’adres-

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Blgin, Otta- 

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

l'Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,j 
Toronto.

Tout abonnement est invariablement 
payable d’avance.

ear se kce li.«i\. -e*
G KO. W. II1BUAR1), 

Assistanl-Ageul-Génêra! des Passager» 
ARCHER BAKER,

tiurtntendattt-général La Société de PblieiteD. POTTINGBR,
Surintendant général

1McGALK, Chimiste, 
Montréal 

le
Bureau du chemin de fer, 

Moncton, N. B., 28 mai 1884,
W. C. VANI10RNK,

\dm inistratour-o'v n era I. PROPRIÉTAIRE.
9 Mai 1 an. 1883
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J. B. aKIAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

bt VITRIER./,
Marchand dk

PEINTURE
bt de VITRES,

520 RUE SUSSEX
OTTAWA

M. Abial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires trouveronl 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883

kidney-wort î

Opénj aes HiresT 3 
MERVEILLEUSES 
Maladies dés Rognons ■ ^

Des Affections du Foie >
Parce qu’il agit 6 la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et les R0GN0X8.
e qu’il débarrasse lo système des hu- 
vioiées qui produisent des maladies des 

rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, le.-> 
affections nerveuses et toutes les maladies 

uelles les femmes sont sujettes.
garcECi est iuF.y i>P:montré'Ub

IL OVÉRiT INFAILLIBLEMENT 
LA CONSTIPATION, les HEMOR-

RHOIDES et le RHUMATISME 
fonctionner librement tous les 

organes,
PURIFIANT AI SM LE SANG

et donnant nu système sa vigueur 
pour chasser la maladie.

DES MILLIERS DE CAS 
graves de ces maladies ont été 
lugés et, eu pou de temps 

RADIC ALEMENT GUERIS.

meurs

En faisant

normal.

les plus

Prix. $1, sous forme liquide ou en poudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
Richardson & Clc., Burlington, Vt. 

un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Wells,
Eai

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT
REMEDE INFAILLIBLE
IHMK-----POUR------
LESJMALADIES DES ROGNONS 
(|LES’rAFFECTIONS DU FOIE 
LaCONSTIPATION, les HEMOR- 
3* RUOIDES et les MALADIES 

DU SANG
Lee Médecin» reconnalaeent «ton 

efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ” est le remède lo plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr P. C. Ballou, Moncton, Vt. 
“ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort.”
Dr R- N. Clark, So- Hero, VL 

“ Le ” Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans.”

Dr C. M- Summerlin, Sun Hill, Qa.
DANS DES MILLIERS DE CAS

s les eutopéré des cures, lorsque tou 
remèdes avaient échoué- .C’est 
qui n’est pas irritant, ~
l’effet e*t sur et qu 
santé, dan

®f* Il purifie le sang, fortifie et 
donne nne nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé dos maladies les plus dangé-

il a m5est un rem eue 
efficace, dont 
uit jamais à la

Paix, $1, sous forme liquide ou en poudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
WELLS, RICHARDSON & Cle, Burlington, Vt

KIDNEY-WORT

A VENDRE
Un emplacement avec maison, situé dans 

le village Pointe G alinea*, à trois arpents 
de l’église, sur le grand chemin. Condi
tions très faciles. S'adresier à JOHNNY 
H AM A N, enr.. Pointe Gatineau.

7 juillet, 1881 lm

A. PHILIPPE E. PANET, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BÜB1AÜ:

Coin dos Rues RIDEAU ET SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée sur la rue Sussex. 
1er juin 188 * 1»

H
Q

LE CHOIX LE

PLUS
—EN—

MSB I VERANDAS
SB TROUVE AUX

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.
38 HI H RIDEAU.

JACOB ERRATT.

PHILEMON WRIGHT OU 

COLONISATION ET COM

MERCE DE BOIS—Etude

sur les commencements de

là vallée de l’Ottawa et eui 

son commerce de bois.-

25 cents

LE CHEMIN DE FER CANA 

DIEN DU PACIFIQUE - 

Brochure de 40 pages—25 cte

AUX CANADIENS-FRANÇAIS 

ÉMIGRÉS—Discours pronon

cé à Lowell, le 4 octobre 1882

to On peut se procurer ces 

publications en faisant parvenu 

le prix au bureau du Canada

Actuellement je fais partie d’une 
troupe de comédiens.

—Ah ! ah ! tu es devenu ar
tiste ?

—Je deviens ce qu’on veut. 
Il faut vivre, si difficile et si lai
de que la vie soit pour moi, j’y 
tiens, Pourquoi ? Je n’en sais 
rien. C’est bête, mais c’est com 
me cela Oui, je suis ce que les 
gens du théâtre appellent une 
ati été ; mais je me hâte de dire 
que la vie de cabotin ne me va 
pas du tout. Je te regarde avec 
admiration ; tu es toujours élé
gant, toujours brillant. Ah ! tues 
heureux, toi ; la fortune peut t’a
bandonner un instant, il faut 
quand même qu’elle te revienne 
Si tu descends, tu remonte tou
jours. Tiens, faut-il te le dire, 
près de toi, je me sens infime et 
il me semble que l’espoir reliait 
en moi.

—Si, comme autrefois, tu 
avais encore besoin de ton cama
rade Des Grolles, si je poux ai s 
t’être utile, te servir à n’importe 
quel titre, avec quelle joie je 
sauterais à bas des planches 
après avoir jeté mes oripaux à 
la figure de mon directeur ! Eh 
bien, tu ne m réponds pas ?

— Je réfléchis. Oui. peut-être, 
En attendant, il

YPOGRAPHIQUES FEUILLETON

-DU — LE FILS
ÏADA (

l'KEMIERE PARTIE
ït nu

LES TROIS
Il ■’ h

(Suite)

—Faites la moi connaître.
—.Plus tard, 

suffisamment mé 
En attendant, contentez-vous de 
savoir, que en s’y prenant bien 
une bonne part de l’immense 
fortune du marquis de Coulan- 
ge est à nous.

—Mon cher José, c’est uu rê-

quand je l’aurai 
ditée et mûrieE SUSSEX

TA WA
V

U MARCHE, HULL
ve,

I —Oui, quant à présent. Du
k reste, nous ne pouvons rien faire 
i'V tant que nous ne serons pas à 

* Paris Et encore faut-il que 
! nous y arrivions avec une som

me assez ronde.

: tellers toutes sortes

! ;
CESSIONS

4. ILES QUE: —En ce cas, nous sommes 
cloués ici à perpétuité.

—Mon cher répliqua vive 
ment le Portugais, pour certains 
hommes, vouloir c’est pouvoir.

\ Dès aujourd’hui, nous allous 
commencer à faire des écono
mies, où nous posséderons une 
centaine de mille francs, il nous 
faut au moins cela.—nous vo
guerons vers la France.

—Ce sera long, dit Sosthène 
en hochant la iê;e.

—Nous verrons. Je conviens 
que depuis quelques temps la 
fortune nous est peu favorable ; 
mais les jours ou plutôt les nuits 
se suivent et ne se ressemblent 
pas.

;
)

is it’altaires, 
tartes de visite. 

Chèques, 
Billets

nous venons, 
y acertaines choses que je dois sa
voir. Apprends-moi ce que tu es 
devenu après la visite nocturne 
que nous avons faite au château 
ae Coulange.

—Oh ! ce ne sera pas long.
—Surtout) ne me cache rien.
—Cette affaire du château de 

Coulange a failli nous être fatale 
à tous deux. Je sais dans quel
le situation tu t’es trouvé ; heu
reusement, on avait intérêt à ne 
pas te livrer à la justice.

—Passons, dit Sosthène d’un 
ton bref, en fronçant les sour
cils, c’est de toi qu’il s’agit et 
non de moi.

—Soit, passons, reprit Des 
Grolles. Ce jour-là, par extraor
dinaire, je fus plus heureux que 
que toi, jjai pu retourner à Paris 
tranquillement. Mais ma chan- 

fut pas de longue durée ; 
quelques jours après, j’étais pin
cé avec d’antres, et je pus ins
crire à mon avoir cinq ans de 
prison. Je soldais ainsi d’un 
seul coup, ma dette du moment 
et nne autre que tu connais,con
tractés antérieurement.

—Bah, fit Sosthène railleur, 
qui paye ses dettes s’enrichit.

—Comme je suis toujours aus
si gueux, je fais mentir ton pro
verbe, répliqua Des grolles en 
riant.

—Arrivons, s’il te plaît, à la 
chose qui m’intéresse.

—Excuse-moi ; je croyais t’in
téresser en disant que j’ai passé 
cinq ans sous les verrous.

Sosthène eut un mouvement 
d’impatience.

— Et le coffret ? demanda-t-

,Traites, 
Enveloppes < *

Vfiiches,
Placards,

Lettres Ainéraires, 
, etc., etc.

DUR AVOCATS Sosthène et José se mirent 
donc à l’œuvre pour ramasser 
la somme nécessaire. Mais ils 
avaient beau redoubler d'activi
té et d’adresse leur caisse d’épar
gne mettait à se remplir, une 
lenteur désespérante.

—Nous n’y arriverons jams is, 
disait Sosthène.

É1.' ' > —Nous verrons, répondait par-
'iBf fois José.
i/’t —Le plus souvent, il se con-
j, ! tentait de hausser les épaules. 
V(- Un jour, Sosthène buvait un 

grog, assis seul à une table de
vant un caté. Un homme qui 

, passait daus la rue, s'arrêta 
il brusquement.
“ Après avoir regardé un instant

le buveur, afin de bien s’assurer 
qu’il ne se trompait point, le 
passant s’avança vers Sosthène 
et lui mit la main sur l’épaule.

De Perny se retourna vive- 
leva les yeux sur l’individu et 
aussitôt se dressa sur ses jam
bes.

>mpte
billet, 

s de plaidoyer, 
larutions, 
Subpoenas, 

Allida vit AB,

■I 'Obpositions. 
Fiai,

Inscription», ce ne
, elc., etc.

NOTAIRES

triage,
billet,

(rations,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

i

i

et les Commissairt s
l —Comment, c’est toi ? fit-il, 

ne cherchant pas à cacher sa 
* f * surprise.

e sommation, 
aisie après jngement

il.
—A la bonne heure, tu me re- —Ah ! oui, le fameux coffret,

connais, dit l’autre ; je vois avec le coffret de la marquise, 
plaisir que tu te souviens de tes —Qu’en as-tu fais ?
anciens amis ; mais tu n’en es —Sois tranquille, il est en sû-
pas moins étonné de me voir.- reté.

—Certes, je ne m’attendais —Où cela ?
guère à te retrouver ici, à New- —Au fond d’un trou que j’ai
York. creusé dans le bois de Vincen-

—Ma foi, je pourrais t’en dire 
autant.

—Il faut que nous causions, 
reprit Sosthène, tu dois avoir 
des choses fort intéressantes à 
m’apprendre.

Il appela le garçon, paya son 
grog, puis, pris le bras de son 
ancien ami et ils s’éloignèrent
rapidement. Ils netardèrent pas à que je serai à New-York, 

i arriver dans un endroit de la —Je comprends, cela suffit.
I ville à peu près désert. Qu’as-tu fais après être sorti
™ —Ici, nous ne serons pas dé- de prison ?

rangés, dit Sosthène, et nous —Ce que j’ai pu et point ce
pouvons causer sans avoir peur que j’aurais voulu. L’entrée du 
qu’on entende. Voyons, y a-t-il département de la Seine m’étant 
longtemps que tu es en Àméri- interdite, je me gardai bien d’ap- 

* * qu°J? procher troji près de Paris. Je
—Depuis six ans bientôt. me souciais nullement de re- 
—Que iais-tu à New-York ? tourner d’où je sortais, car je ne 
—Je m’y ennuie considérable- enie pas de ceux qui s’accomo- 

ment. dent du régime des prisons. Il
—Cela ne me surprend pas ; faut en avoir goûté pour savoir 

mais enfin, comment vis-tu ? apprécier la liberté.
—Comine je penx. La mau (X suivre. )

vaise chance ne cesse pas de me 
poursuivie ; ce serait désespé
rant si, à la fin, on ne finissait 
pas par (t’habituer à tout. J’ai 
été successivement commission
naire sur le port, laveur de vais
selle, valet de chambre, employé 
de commerce, secrétaire d’un 
Yankee, etc. J’ai fait treize mé
tiers, j’ai Jeu les treize misères.

\% YHUISSIER
erbaux, 
de Vente

De Saisie,
De Ventes

nés?
—Prudemment, je tenais à 

m’en débarrasser.
—Si nn jour j’ai besoin de ce 

coffret ou plutôt de ce qu’il con ■ 
tient, sauras-tu le retrouver ?

—Oui, seulement...
—Seulement ?
—Je ne promets rien, tant

C.-TRESORIERS
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TOUT
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1 est invariablement
L’Album des Familles

On nous prie d’annoncer aux 
abonnés de l'Album des Familles 
que les livraisons pour les mois de 
juillet, d’août et de septembre, pa
raîtront ensemble le ter septembre, 
à cause du départ d’Ottawa pour 
Québec de l’éditeur-propriétaire te 
cette Revue littéraire.

de Pblicite ? I>
IÉTA1RE.

COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA. MÉDICAMENTS DOSIMETRIQUES BUBG6RAËVE-CHANTEAUD '

Granules préparés tree les Alcaloïdes fi le Produits chimiques le pie put. UU fie : 
Aconitine, strychnine, Hywtuüne, DI|ltaUw, Mephlie, Qusntie, SUfm «• Calcina, «U.

SEDLiTZ-CHANTEAUD
LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 

OTTAWA ETM0.1T Ea.
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

Le 8ED LITE- CH A N TEA CD est Incontestablement le produit le plus beau 
et le plus utile de la pharmacie moderne ; c’est un sel neutre purgatif d’une saveur 
très-douce et d’une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entre
tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout uüleAUX Goutteux, 
aux Rhumatisants, aux personnes d’un tempérament sanguin, portées aux 
Congestions cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hémor- 
rhoïdes, embarras gastriques, etc.

AS. CH. OHANTHAUD, Phtrmaclen, Commtndnr tfluMt la Catholique, 
est le seul Préparateur des Véritables Médicaments dosimétriques.

Se méfier des Contrefaçon».
Dépôt général : 64, rue des Francs-Bourgeois, PARIS

ciftdtilni à Québec! w ad. Moxnr a. O-, FUnurtii-nialiU, lit, rat liüt-Jiii r

LE BATE Ali QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

se-TOUS US JOURS-*»
A 7 MM U HE H I>U MATIN

—(ol-

TAUX cle PASSAGEpour MONTRE 11. :
Première Cl»s»e, aile.-.......................82.50

do do aller et retour... 4.00
Seconde Clawte............................ ........... 1.5»
Voyage complet descendre par ba

teau et revenir en chemin de for 4.50
BILLETS VENDI S A BORD 

FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX. 
Pour plttM iivfoimii»
Hou»* s’MilréKoer tau hiiro.ett 

tlt? 1h foin pagn e. ’
uu il m: i.a Kfcct*:.

13 mai

ŒUVRES

dans •t des JPh»ri

MAGASIN D’HABITSTRÉSOR DE LA GORGE
DiplOme d'Honneur DE PRINTEMPS ET D’ÈTÊPASTILLES de A. GICQDEL

Au CHLORATE de POTASSE 
Le reaMe héroïque par exeelleice peereeheUn les TOUTES SORTESsCMPEAlJXUu de (forge, Extinction G Tdx,

M* mm contredit U

est des p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre a9f oi hment est même trop eonaidô- 
rable, nous voulons le diminuer enCHLORATE de P OTASSE

(Bel o* BihthouitI

VENDANT A BON MARCHE.
Fowhier, Sirecûp, /Sweet «feTra! prk 
coaisA ce érodait.

Lm PASTILLES OICQÜHL Mat 4
ment ear legattl on ait lenlu» le droit de compter 
poer la rpieriflon de» AffectioM dea mnqne 

UU BOUCHE et de la QORQE 
Contre las Apthe*. YEsqulnancte, lea Irri- 

tarent ilei Ami/j/rlalee, do /‘hart/nx et du 
La-ya-r. Icare effets sont nirprenants.

A-ec l'emploi des PA STILLE8 GICQÜBL, le 
traRen.em inercariei. » m lmpenaable pour cer- 

•„ tame, iffe' tioos, peat être eontinoé longtemps. 
Kt dens les A^rcttuhs de» > le tutors, Insage 
le tes P talllloa amène one amelioration unmé- 
liale et enenite nne prompte gndnao»
PAIR, A. OICQÜEL. Pk—ffel—G.,4, r. Mme*, PillS

NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISES
de toute description, est le plus considé

rable qui soit en celle ville.
Nos Prix sont des plus Populaires»

VAüIETE PRESQU’INFINIE DE
m COLS,

GRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNC.E DE CORPS, ktc.

Wsll'-Mhietec l'H, MDR1.N 8. C*.rk--Ü“.1144.1t-Jt»
M. C. 0. Dacier a ces médecines et 

dépôt à sa phaimiacie, 517 rue Sussex.

CHEMIN DE FER
277, RUE WELLINGTON,‘WA ATI*’ C. Gagné et Cie

LA 5 mars, 1883 la

VOIE LA plus COURTE

I. B, TACKABEERYENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
ENCANTEUB,COURTIEREt tous les points à l’est.

MARCHANDCHANGEMENT D’HEURE
A

i CONVOIS a PASSAGERS i 
* Tous Les J ours Commission

Agit comme arbitre et commissaire-priseur

CHARS PULLMAN. Bureaux : RUE SPARKS
(Enface de l’Hote! KukscII.)

OTTAWA.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime», et aux villes do 
Nouvelle Angleterre, Troy, A'hany et New- DORION & DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
HO Rue Sparks et 569 Rue Sussex,

Nov. 1888. les trains clr-A partir du lundi'19, 
ouleront comme suit •
Partant

4.50 p.m.

Niant rial.d’Ottawa. Arïi31.30 
8.20

Arr. a Ottawa. 
12.20 p.m.

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine de Portrait»,
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00

Photographies de toutes grandeurs, salis» 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
569 rue Sussex, coin de la me Rideau.

18 Oct 1883

Montréal.l’r’t 8*4
8.45
4.30

Tous les convois à passagers so rendent direo 
tement à Montréal, sane changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 

;ros trains du Grand Tronc.
Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 

matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Station 
Bonaventure à Montréal avec l'express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivei 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m., 

)well 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.
Ce train se raccorde à Nashua avec les 

trains pour Worcester, Providence et 
points sur le N. Y. A N. E. R. R’s. 

train partant de Montréal à 8.45 du 
se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à

la.

Lo POWEL’i GROVE HOTEL,
ley TENU PAR

CHARLES PICARDmatin

RUE BANK8.26 du

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE A 15 Minutes de Marche d’Ottawa
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les passagers pour le Sud etU’eet changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 

passager ait à s'en occuper.
Le bagage est chéqué pour n'importe quel en 

droit.
Lee

magnifique bocage plateforme pour 
se, Balançoires, hlnp irome d'un quart 

de mille, et parterre à Pu -age des personnes 
qui désirent faire des pique-niques. L'on 
peut se rendre à l’hôtel par le canal Ridea 
Repas servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et chevaux pour 
l’usage des voyageurs,

Un

debillets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l'arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ôme méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’

B. 0. WINNIE,
Agent gén. des passagers.

Ottawa, 19 Nov. 1883.

—Faite» l’eeeai ae la VALE
RIA. C’eut la meilleure pom
made contre la clinte dea 
chevenx et la Calvitie. En 
vente chez C. O. DACIER, 
Pharmacien, me hnaae

Ottawa.
D. C. LINSLEY,

Gérant

laa.

DK

I

LES CANADIENS de L’OUEST

—Deux volumes in 8, de 80( 

pages, avec 21 gravures—13

UN PARALLÈLE : LORD BEA- 

CONSFIELD ET SIR JOHN 

A. MACDONALD—Brochure

politique—25 cents.

LA VALLÉE DE L’OTTAWA

—Etude sur ses ressources 

agricoles, forestières, miné

rales, ses chemins de fer, 

ses canaux, etc—Brochure de 

60 pages—25 cents.

LErCANADA, 21 Juillet 1884
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Grande Vente à Sacrifice
A BON

------DE-------

PORCELAINES, VAISSELLE Payable d’avance
do
do

Edt Hebdomanai

BT VERRERIE
Tout doit ©ire Tendu au prix contant afin de faire pla<;e 

pour le# nouvelle# marchandises dn printemps qui nos' 
viennent d’Enrope.

iC. S. SHAW & Cie., LA S0CI1
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1864

LE C
ALPHONSl JULIEN.

Ottawa et 11
E1Entrepreneur de J Pompes Funèbres

363 Rue DALHOUSIE, Ottawa, il
Ci-devant occupé par M. Jo8. Senêcal. j <■,

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, déaire annoncer au public d’Ottawa » j 
et de ses environs qu'il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on ) 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à lût 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

-
QUESTIC

LE PI

Il y a dans 
R, c:.réliennemer 
lr ' docte écrivain, 

qu’on ne troir 
recueillement 

il' bénis où Diet 
[}■' ses faveurs, le 
™ chrétiens à la 
It sont agenouillé 
m la pensée des g 
I y ont obtenues 

qui nous acco 
I saints voyages.
I confiance, proc
r impressions nei 
I porte à prier d’

car l’homme n’ 
I ligence, a best
■ des signes extéi
I intercesseurs c 

disent par ie téi
| clés qu’ils ont
i concours des
II sanctuaires. A
I et personnelles 

joint
II grandes manife
L| sont un reproch
lyV un stimulant p

sujet d’édificati 
IL donc une boni

que les pèlerina 
Telles sont les 

nent sans doute 
. sieurs en voyai 

ces pèlerinages 
Bonne Sain te-Ai 

On calcule qu 
sont parties, liie: 
pèlerinage orgai 
Sloane.

la compagnie du

H p

e G

REGLEMENT DES TERRES
La coir pagnie oflrv des b rres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 

côté du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à
V

8B3-50 PAR ACRE fi
et plus, avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.

Une diminution de $1.25 a $3.50 par acre se a faite aux acheteurs qui 
voudront cultiver: selon le prix payé pour les terres, elle
conditions. La Compagnie offre ausii des terres sans conditions d’établissement oi 
*e culture.

sera accordée à de certaine:

LES SECTIONS RESERVEES
le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires et numérotées, dan 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des conditions avan
tageuses, aux personnes qui sont prèles à entreprendre immédiatement leur culture.

CONDITIONS DE PAIEMENT ;
Les acheteurs pour on i payer un sixième comptan. et la balance en cinq paie- 

ments annuels avec ii térêt à six piur cent par année payable d’avance. *
Les personnes oui achèteront des t rres sans la condition de les cultiver recevront i 

un acte translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier.’ ' 
Des paiements peuvent être fails en debentures garanties parles terres concédées, 

qui seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur valoir au pair, avec l’intôrêf 
accru. Ces bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Mont-, 
réal, ou à aucune de ses agences

Pour les prix et pour les conditions de la vente rn nourra obtenir des informa 
lions au sujet de. la vente des terres, en s’adressant à J''HN MrTAVISH, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

au avai

yPar ordre du Bureau,
CHARLES D1CINKWATEK,

Secretaire.Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

GRAND

Magasin de Meubles
DB

GKaïTOA

I t il1;
[i,

li. » JOS. SENEGAL.Entrepreneur Meublier, Menuisier,

Nu. 530, Eue SUSSEX, Ottawa.
M. GRATTON est toujours heureux d’en

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons

ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIS DSS RUES II L’AT IIÉISME D

York et Dalhousie,
OTTAWA.

Meubles de toutes sortes pour, Cham 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
Le tout exécuté avec soin, par des ouvrier 

compétents, et à

B»
L’athéisme de: 

en France, dans 
laires.

A Une blanchiss 
‘ nièrement, à Ps 

ment sur l’évang 
♦ L’incartade de 

se, nous dit le 
est certainement 
elle est certain* 
encore, car elle 
dissolvante qu’ei 
prits faibles etig 
du peuple les ex 
haut II a suffi < 
vidus qui avau 
avoir des raison 
bonnes, de révoq 
dogmes de la r 
avisés de faire i 
de scepticisme et 
ment, pour qu’ui 
qui n’a jamais i 
aux grands probl 

1 sophie et de la fc 
sée à sing v ces i 

£ audacieusement 
prend pas et n’a 
comprendre.

I
CERCUEIL GLACIÈRE 

Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

DES PRIX 1RES KiODERÈS.
la1er Oct. 1883

Voitures pour Enfants TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPISCages pour Oiseaux
D’OTTAWA.

àv”'* le ilna grand assortiment, les 
leva "Vaurs, et Ps plus bas prix en 

fait deE. 6. LAVERDURE .ik’relarts, Rideaux,
No. 96 Bue RIDEAU. Cornlcliea, Pôles, Garniture* 

et Menbles de tonie sorte, d
LA SANTEJJN DEVOIR

LA MALADIE UN CRIME !
à 1« ' k

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Une SPARKS.

SHOOLBRED et Ciel.
la ,Ottawa, 17 Déc. 1883.

E. VEZINA
BIJOUTIER et HOKI.OUEIlJ-

No, 536, Rue /Sussex, {- j
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AN

^ Assortiment complet de Bagues..
Epingles, Boucfes d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Ouvrage fait à ordre sous le plus 

délai à des prix modérés.
AGENT pour la célèbre montre Vi ailla

----DU----

Dr. BAXTER.
Le SEUL KLMËDE VEGETAL Lee officiers su 

pour ia société 6 
de Cornwall, Oui

■ <
OOHTBI LA

y.pepete, Perte d’Appetlt, 
IiidtgeHtton, ConstfpHtton 

Habituelle, Mal de Tele 
etc., etc., etc.

An'U aux 
'outresD l'ri sideut, Ai 

I vice président, Pi 
ci é ân e, Israël S 
tant-secrétaire, t 
nier, Philippe B 
tanUtrésorier E 
court ; comraissai 
Joseph Laperle, J 
dm et Napoléon ]

PRIX, 26 cto. la BOUTEILLE.
Vendu partout, et par C. 0. DACIER.

Ottawa. EL VEZHTA,
Il mal 1883, Porte voulue du VAKKTT J.Ail,

1er dec,
la»

iaq

I

V y
6e am
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SERVICE TELEGRAPHIQUE OPPOSITION AVIS SPECIAUX
LA VIE DU COMMERCE

CANADA

St-Jean, Terreneuve, 20—Greely 
et ses hommes se remettent peu a 

ue les autres, 
donnait des

Monsieur le docteur Prévost 
transporté son bureau au No 1 
rue Daly, i 
laud et King.

Je vends mes montr. s et bijoute
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas te! que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

entre les rues Cun 
3 juillet—peu, Greely moins q 

cependant. Hier il 
. signes de beaucoup de fatigue et de 

faiblesse. Les reporters l’assiègent. 
Il est l’hôte de laiville, et hier il a 
lait une promenade en voiture. 11 
est l’objet de beaucoup de sympa
thies ainsi que ses gens.

Les
du Dr N. Lacerte sont inapréciablei 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.H. Norez,

30, Hue Rideau, porte voisine du 
“ London Chop House"

Montres réparées avec soin. Ver
res de montres, 10 cents.

DÉFI - Je parierai $50, qui seront 
données aux institutions de charité, 
avec n’importe quel marchand 
d’Ottawa, que je puis vendre d’ex
cellents cigares à $12.50 le 1,000. 
J’en recevrai 100,000 autres dans 
quelques jours. En attendant, il 
m’en reste encore quelques milles. 
Hâtez-vous d’aller 1er acheter. Pas 
de humbug.

A la maison d’épargne,

L T A I 8-I MS

La Havane, 19—Vingt-neuf dé 
cès de fièvre jaune pendant la se
maine.

New York, 19—On porte à $10,- 
390,000 la valeur des marchandises 
entrées dans le pays durant la se
maine écoulée.

Le “ Momie illustre ”

Ce beau journal devient tous les 
jours de plus en plus populaire. 
Ses propriétaires, MM. Berthiaume 
et Sabourin, n’épargnent rien pour 
en faire une publication de premier 
ordre. Nous espéions que leurs 
efforts pour doter le Canada d’un 
journal illustré, qui peut rivaliser 
avec les meilleurs journaux étran
gers du môme genre, seront récom
pensés.

EUROPE

Paris, 19—M. Ferry a donné des 
explications, aujourd’hui, en con
seil de cabinet, sur les négociations 
qui se poursuivent entre la France 
et la Chine. D’après lui, il parait 
certain que la Chine va donner 
bientôt satisfaction à la France en 
sujet de l’indemnité.

Saint-Petersbourg, 19—100 arres 
tâtions ont été opérées en Varsovie 
en rappart avec le complot tramé 
pour faire sauter le palais impérial. 
Les prisonniers sont des Russes, 
des Serbes et des Bulgares.

N. A. Savard.

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour ia toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
cane autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

—J. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, rue 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnitique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

CUEILLETTES DU REPORTER

Demain est le quarante quatriè
me anniversaiae de l’union du 
liant et du Bas Canada.

Les framboises se sont vendues 
$1 le sceau sur le marché, aujour
d’hui.

M. C. W. Spencer, assistant-surin- 
dant du chemin de fer canadien du 
Pacifique ici, a été nommé assis
tant surintendant général de la di
vision est de cette ville à Montréal.

Vendredi soir, des voleurs ont 
enlevé environ $60 dans les boites 
à scrutin, au bazar Saint Jean 
Baptiste. Le détectif McVeitty a 
l’affaire en main.

Mademoiselle Hermine Laporte, 
en religion Sœur Marie Eléonore, 
dont nous annonçons le décès.dans 
une autre colonne, était la sœur de 
M. Saul Laporte, horloger, d’Ottawa.

Ne manquez pas cCaller a l'excur
sion au clair de la lune, organisée 
par le club de raquettes “Frontenac”, 
qui aura lieu Lundi, 28 courant.

Madame G Boone, dont le mari 
exerce en ce moment son métier de 
tailleur à Mattawa, a été victime, 
vendredi après-midi, au village 
Mount Sherwood, d’un bien triste 
accident. En voulant allumer son 
poêle de cuisine, elle mit le feu à 
ses vêtements, et comme elle est 
attaquée de paralysie elle n’a pu 
l’éteindre. Des secours du dehors 
sont promptement arrivés, mais 
n’ont servi qu’à préserver la mai
son des flammes. Les brûlures de 
Mde Boone étaient telles qu’elle est 
morte dans la soirée. Madame 
Boone a quatre filles qui étaient 
absentes lors de l’accident.

Le choiera
Washington, 19—Hier soir le 

cabinet s’est décidé à prendre des 
mesures promptes et énergiques 
pour prévenir l’invasion du choléra.

Les règlements de la quarantaine 
seront mis en vigueur et tous les 
navires venant des ports du sud de 
la France seront désinfectés.

Marseilles, 19—On a enregistré, 
hier soir, en cette ville trente décès 
cholériques et dix sept à Toulon.

Paris, 19 — Le gouvernement a 
décoré le Dr Koch de la croix de la 
Légion d’honneur en reconnais 
sauce des recherches qu’il a faites 
sur les causes et la nature du cho
léra.

L’expérience, la persévérenee le 
comptant y l’énergie.

DOIVENT L’EMPORTER
T A GRANDE VENTE DE MODE' 
JLi D’ÉTÉ se continuera pour quelques 
jours seulement, chez

A. WOODCOCK.Toulon, 20, 6 hrs p. m.—Quaran
te-six décès par le choléra dans les 
dernières 24 heures. 171 malades 
transférés à l’hôpital pendant le 
môme laps de temps. L refus des 
autorités municipale;* de permettre 
aux femmes de faire i ne proces
sion 
tion
impression parmi la population.

Marseilles, 20, 8 hrs p. m.—Gin 
quante-deux décès dans la journée; 
la chambre de commerce a voté un 
crédit de 10,000 francs pour venir 
en aida aux victimes de l’épidémie* 
Il y a eu 3 décès cholériques à 
Brignobles aujourd’hui.

E PLUS GRAND ASSORTIMENT DE 
CHAPEAUX NUS à GARNIS estL

L’riOIflME MODISTE.
publique pour obtenii la cessa 
du fléau a créé une mauvaise T OT SPÉCIAL DE PARASOLS DOU- 

JU BLÉS se vendant rapidement à $1.50. 
$2.75. Voyet les au numéro

39 Rus Sparks.
Valeur

Je n’ai aucune intention d’abandonner 
les affaires. Avec un assortiment complet de 
modes et ayant l’appui des dames d’Ottawa, 
je continuerai mon œuvre quand même cela 
prendrait dix saisons.

DES PROVINCES MARITIMES

HIl nous arrive des nombreux témoi 
gnages en faveur du remède magi 
que l’Extirpateur sans douleur de 
Putnam. Nous choisissons dans 
la liste que nous avons devant nous 
celui de Harry Taylor, écr, Halifax, 
probablement le ’droguiste le plus 
avantageusement connu dans les 
provinces maritimes. M Taylor 
n’hésite aucunement à dira qu’il 
n’a jamais vendu de remède oui 
donne une* satisfaction plus géné 
râla que le Putnam’s Painless Corn 
Extractor. Il ne faillit jamais, ne 
cause pas de douleurs ni malaise. 
Défiez vous des imitations et des 
substituts ; Poison et Cie, Kingston, 
propriétaires.

AVIS
Le soussigné recevra jusqu’au vendredi, 

1er Août prochain, des soumissions de la 
part des personnes désirant obtenir le pri 
vilôge de tenir le passage de la rivièie 
Ottawa entre le township de Clarence dans 
la Province d’Ontario, Canada, «ft Thurso, 
dans la Province de Québec, Canada, en 
conformité des conditions définies dans les 
règlements, dont on peut se procurer des 
copies au département du Revenu de l’Inté
rieur, Ottawa, ou du percepteur du Revenu 
de l’Intérieur à Ottawa.

Chaque soumission doit établir le mon- 
que le'soumissionnaire consent à payer 

par annnée pour le privilège en question. 
Ce montant sera payable d’avance suivant 
les conditions du bail fait pour cinq années, 
à dater du 1er Août 1884.

Chaque soumession doit être a 
guée d’un chèque aeceptô par 
ques chartrées faisant affaire à Ottawa, pour 
la moitié du montant offert par année dans 
la soumission. Ce montant sera mis au 
crédit du compte île la première année dans 
le cas où la soumission sera acceptée et tou 
les autres chèques seront remis excepté 
dans le cas où les soumissionnaires se désis
teraient, le montant sera alors confisqué.

les lettres doivent être adressées 
au soussigné et porter la suscription ‘ Sou
mission pour le passage entre Thurso et 
Clarence.

NOUVELLES DES ETATS-UNIS

Carrie William, de Saint-Louis, 
femme de couleur, a été poignardée 
par son mari et a succombé quel
ques heures après à ses blessures. 
Ce crime est attribué à la jalousie. 
Le meurtrier n’a pas été arrêté.

—La chaudière de la scierie de 
Carter a fait explosion à Blooming
ton, Ind., mardi soir. L’édifice 
dans lequel se trouvaient iouzi 
hommes, a été mis en pièces. 
John Carter, Wesley Carter, Wm 
Graves et G. Crever ont été tués. 
Les autres sont blessés grièvement.

—La fièvre jaune est très violente 
à Guayman. Plusieurs cas se sont 
produits à Mazatlan. La popula
tion abandonne la ville. Les auto
rités de Hermosillo ont mis en qua
rantaine le chemin de fer de Do 
nora. La fièvre, cette année, paraît 
être confinée à la côte du Pacifique.

tant

ccompa- 
des ban-

Tonte

Grande Réduction E. MIALL,
Commissaire du Revenu de l’Intérieur.

SUR TOUTES MES Département dn Revenu de l’Iutérieu, 
Ottawa, 11 Juillet, 1884.

MARCHAIDISGk VIEUX DE 54 ANS
—Barnard Keegan, de New 

York, et son fils William âgé de 28 
ans, résidant ensemble à Glen 
Head, Long Island, rentraient chez 
eux eu voiture, venant de Flushing 
où ils avai, ut passe la journée et 
fait, parait-il, de nombreuses liba
tions. Dans le trajet ils se prirent 
de querelle et résolurent de régler 
immédiatement leur désaccord à 
la façon du boxeur John L. Sulli
van. Le père mit le premier pied 
à tene et, ramassant'une pierre, la 
lança de toutes ses forces à la tête 
de son fils, qui tomba sur le che
min mortellement blessé. Quelques 
heures plus tard, des passants ra
massèrent William et le transpor
tèrent chez lui dans un piteux état. 
Un médecin mandé en toute hâte 
constata qu’il avait le crâne frac
turé et qu’il était impossible de le 
sauver. Son} père est en fuite et 
n’a pas encore été arrêté,

L’ElixiBJe vend# an délai! le prix 
du gro#

Venez voir mes prix avant d'a- Végétal Balsamiquecheler.

ARGENT COMPTANT N. H. DOWNS
Oscar HcDOITELL A subi une épreuve de CINQUANTE 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le
meilleur remède contre lesEPICIER,

101 RUE RIDEAU. Klmuie#, la Toux, la Coq ne 
luche et toute# les maladie# 

de# Poumon#.

PRIX
25 cts. et *1.00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
n. O. DACIER, Ottawa.

14 ma/ lan

.

LOTERIE NATIONALE
DE COLONISATION

( Fondée sous r autorité de T Acte de 
Québec, 32 net. ch. 36.)

M. le curé A. LABELLE, Directeur.
S. E. LEFEBVRE, Secréiaire.
C. H. A. GÜIMOND, Agent-Général.

Valeur de# lot#.......$50,0110,00
GROS LOT ; Un im

meuble d’une valeur de..$10,00o,00
Et 1,920 autre# lot#.

PRIX du BILLET $$1.00
Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 

10 billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 p c. 
sur 100 billets.

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s’adresser au Bureau,

Ho. 17, PLACE D’ARMES,
MONTRÉAL.

t®" On demande des sous-agents. ~®
5 Juillet 1 m

CHAS DIJAKIH
No. 7 RUE ELGIN

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
COMPAGNIES REPRÉSENTÉES!

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

8®. $40,000,000
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

do
do

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
achetées et vendues pour ar-orporées, 

gent et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es tt Eglises a des condition» très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits:

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES
tage à correspondre av.*c

M. Chas Desiardins,
Block de l’hôlel Russell, rue 

Sparks, Ottawa.

capitalistes trouveront leur avan-

de Commerce et Droits d’AuteurMarques < 
natréa.

LA PROTECTION SANS EGALE

ism; DAZE
Manufacturier

—(ET)—

MARCHAND (le CHAUSSURES
EN GROS ET EN DETAIL

COIN DES RUES

Calh.ou.?ie et de l’Eglise 
OTTAWA.

savoir à scs nombreuses pra
tiques et au public d’Ottawa et de ses en
virons en générai au’il a acheté et mis 
en opération toutes fes machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

Désire faire

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazô désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est san 

edi le plus complet de co genre 
et est composé d’ouvriers deOttawa 

mière cl

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans leslCommandes
* Les meilleurs matériaux sont employés, 

atisfactioa garnntie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

gSTLes marchands de la acampagne fe
raient bien d'aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d'acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

1 an.• 16 mai 84

a. b. McDonald
ENCANTEUR DE LA REINE

MARCHAND

Commission
No, 16 RUE ELGIN.

”3
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